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DISCOURS DU 25 SEPTEMBRE 2011 
 

 
Mesdames, Messieurs, Chers Amis, 
 
Chaque 25 septembre,  
la République rend un hommage national 
spécifique aux harkis  
et aux autres membres des formations 
supplétives. 
Cet hommage,  
c’est d’abord celui que la Nation  
rend à chacun de ces Français  
qui ont fait le choix de la fidélité à la France  
quoi qu’il en coûte,  
en prenant les armes pour elle,  
et en les rendant pour elle,  
aux heures tragiques. 
Pour chaque harki,  
ce choix,  
qui fut un choix de combattant,  
a transformé sa vie en destin. 
 
Ni le bruit des armes  
ni le vacarme de la guerre  
ne peuvent faire taire  
les paroles qu’il prononce alors. 
Parce que sa voix est celle d’un homme libre,  
un homme debout. 
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Il a tout perdu,  
il a tout quitté. 
Mais jamais il n’a fléchi. 
Jamais il n’a renoncé. 
Il a conservé pour lui son orgueil et sa fierté. 
Il a porté très haut son honneur. 
 
Harkis de France,  
anciens des forces supplétives,  
vous qui avez placé la fidélité  
et le devoir au-dessus de tout,  
vous qui avez servi la France  
par votre engagement  
et par le sang de vos frères,  
votre destin est notre Histoire ! 
 
Et si aujourd’hui,  
partout dans le pays,  
la Nation tout entière se recueille  
et vous témoigne sa reconnaissance,  
c’est, une nouvelle fois,  
pour vous dire :  
vous êtes l’honneur de la France ! 
 
Vous aimez la France  
jusqu’à avoir tout quitté pour elle. 
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Je pense,  
avec tristesse et douleur,  
aux milliers de harkis,  
restés en Algérie, sans armes  
et seuls face à leurs bourreaux. 
 
Aujourd’hui,  
je veux également rendre hommage  
à l’action des nombreux officiers français  
qui tendirent une main fraternelle  
aux harkis menacés dans la confusion qui régnait 
sur place,  
dans les mois qui suivirent le cessez-le-feu.  
Ils firent tout ce qui était en leur pouvoir  
pour arracher les harkis à leur sort  
et organiser leur rapatriement en France. 
 
Ces officiers ont obéi 
 à ce que leur dictait leur conscience. 
 
Ils ont obéi à ce sentiment magnifique  
inscrit à la devise de notre République :  
la  Fraternité. 
Rien ne peut détruire la Fraternité  
née dans les armes. 
Officiers,  
ils avaient commandé les harkis  
pendant la guerre. 
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La guerre finie,  
ils se sentaient encore responsables d’eux. 
 
Voilà ce qu’être officier français veut dire. 
Voilà ce qu’être un homme tout simplement 
veut dire :  
assumer ses responsabilités jusqu’au bout. 
 
Les officiers  
qui ont organisé le sauvetage de leurs harkis 
méritent notre respect,  
notre estime,  
notre reconnaissance.  
Ils sont l’honneur de l’Armée Française. 
 
La guerre la plus terrible,  
la guerre civile,  
a broyé les habitants  
de ce qui étaient alors  
des départements français d’Algérie  
en même temps qu’elle déchirait notre pays tout 
entier. 
 
Partout en France, aujourd’hui, 
La République honore les harkis  
et les membres des forces supplétives. 
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Chaque harki porte en lui des valeurs humaines : 
Le courage face à l’adversité, 
Le sens du service et du devoir,  
la générosité de l’âme et du cœur. 
 
Et ces valeurs-là,  
qui étaient déjà précieuses, 
 il y a cinquante ans,  
dans ces années terribles,  
ces années de déchirement,  
elles n’ont rien perdu de leur actualité. 
 
La France de 2011  
a toujours besoin de courage,  
de femmes et d’hommes dévoués au bien public, 
et de fraternité. 
 
Elle a besoin de leur exemple.  
Elle a besoin de leur valeur. 
Elle a besoin de leur voix  
si singulière dans notre histoire. 
 
 
Vive la République ! 
 
Vive la France ! 
 
 
 


